L’Association « Femmes et Musique » présentait le vendredi 15 octobre dernier, en l’Auditorium Debussy-Ravel de la Sacem, un concert donné à l’occasion du centième anniversaire de la naissance d’Elsa Barraine, compositrice qui marqua le XXe siècle d’une forte empreinte - tant par son originalité musicale que par son action militante en faveur de la justice sociale et de la culture.  Issue de la classe de Paul Dukas, elle fut la quatrième femme - après Lili Boulanger, Marguerite Canal et Jeanne Leleu - à obtenir le Premier Grand Prix de Rome (1929).  Dès 1933, elle traduisait ses angoisses devant la montée du nazisme avec de grandes pages orchestrales comme Pogroms (1933) ou sa Seconde Symphonie « Voïna, La guerre » (1938), avant de s’investir dans la Résistance.  À l’issue du conflit, elle fut nommée, au CNSM, professeur de Déchiffrage au piano puis d’Analyse. 
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Le concert permit d’entendre sa Suite Juive pour violon & piano, des mélodies – dont le dramatique Avis, sur un poème de Paul Eluard (1944) – et Thème et variations pour piano.  À la compositrice, le programme associait son maître Paul Dukas (avec Variations, interlude et finale sur un thème de Rameau), sa condisciple Simone Féjard (admirables mélodies !) et l’une de ses élèves, Graciane Finzi (avec Et si tout recommençait, pièce pleine d’invention, pour violon & piano). 

Les interprètes, Odette Chaynes & Geneviève Ibanez (pianistes), Alexis Galpérine (violoniste) et Jean-Jacques David (baryton), ont – avec une parfaite musicalité – témoigné de leur ardent investissement en faveur d’une manifestation qui suscita l’enthousiasme admiratif d’un public choisi. 

Édith Allouard.

